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« What Man ches ter does today,
the rest of the world does to‐ 
mor row. »
Ci ta tion at tri buée (1872) à Ben‐ 
ja min Dis rae li (1804-1881)

Man ches ter Uni ted reste pour tou jours le pre mier club an glais à avoir
rem por té la Coupe des clubs cham pions eu ro péens 1. Les « Red De‐ 
vils 2 » sont éga le ment les pre miers à être en trés dans la mon dia li sa‐ 
tion foot bal lis tique, au tant pour leurs suc cès spor tifs qu’en rai son
d’une po li tique de dé ve lop pe ment com mer cial sans pré cé dent et du
sou tien de sup por ters qui, dans leur très grande ma jo ri té, se
contentent de suivre les matches à dis tance de vant leur té lé vi sion 3.
Ainsi, au tant qu’un club, Man ches ter Uni ted est une marque à la quelle
les supporters- consommateurs sont fi dèles pour au moins cinq rai‐ 
sons : la tra di tion fa mi liale, l’his toire par fois tra gique du club, ses suc‐ 
cès spor tifs, la pré sence de joueurs ve dettes cha ris ma tiques et l’ex po‐ 
si tion mé dia tique et té lé vi suelle crois sante. Au tant de fac teurs d’al lé‐ 
geance conver tis en re ve nus pour la marque Man ches ter Uni ted (Man
Utd) qui a été un vé ri table pré cur seur de l’his toire éco no mique du
foot ball an glais.

1

La for ma tion ou le pre mier mo ‐
dèle spor tif et éco no mique de
Man ches ter Uni ted
Le club créé en 1878 par la Lan ca shire & York shire Rail way Com pa ny
est d’abord une équipe pro fes sion nelle moyenne, qui ne gagne son
pre mier titre de cham pion qu’en 1908. En 1902, John  Henry  Da vies,
pro prié taire de la Man ches ter Bre we ry Com pa ny (MBC), l’a ra che té et
re bap ti sé de son nom ac tuel. Dès cette époque, Man ches ter Uni ted
bé né fi cie de l’avan tage d’une « géo- marque », re con nais sable et uti li‐ 
sable par tout, no tam ment dans les mé dias. La MBC de vient le four‐ 
nis seur of fi ciel de bière des bu vettes de Man ches ter Uni ted. Mais le
ter rain de Bank Street où Man ches ter Uni ted joue alors s’avère trop
exigu pour ac cueillir tous les spec ta teurs sou hai tant as sis ter aux
matches de l’équipe cham pionne d’An gle terre. La MBC ac quiert le
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nou veau ter rain de Uni ted, Old Traf ford, inau gu ré en 1910. Da vies est
deux fois ga gnant  : il as sure son en tre prise d’un re ve nu ré gu lier
consti tué par les loyers du stade et aug mente mé ca ni que ment les re‐ 
cettes au gui chet en cais sées par le club.

Pen dant l’entre- deux-guerres, la si tua tion du club n’est pas brillante,
tant spor ti ve ment que fi nan ciè re ment. En 1931, alors que le club est
en det té à hau teur de 25  000  livres ster ling 4, il trouve un nou veau
mé cène en la per sonne de James  W.  Gib son, un riche né go ciant en
tex tiles. Une pre mière struc ture de dé tec tion et de for ma tion de
jeunes joueurs, Man ches ter Uni ted Ju nior Ath le tic Club, est alors
créée 5. De jeunes ta lents sont en ga gés lo ca le ment pour pré ser ver les
fi nances du club. Dès son ar ri vée au club en 1945, l’en traî neur écos‐ 
sais Matt Busby élar git le pé ri mètre d’ac tion de la cel lule de re cru te‐ 
ment à toute la Grande- Bretagne et l’Ir lande. Avec une équipe type
com po sée d’une demi- douzaine de joueurs for més au club, il peut
abais ser les coûts de fonc tion ne ment et dé ga ger des bé né fices ré in‐ 
ves tis sur le mar ché des trans ferts pour pal lier toute mau vaise passe
spor tive. Le club loge les jeunes re crues dans une fa mille d’ac cueil et
s’oc cupe de leur sco la ri té. Contac té par une ving taine de clubs, le ca‐ 
pi taine de l’équipe d’An gle terre sco laires, Bobby  Charl ton, re joint le
club après avoir été re com man dé par son di rec teur d’école et avec la
ga ran tie de pour suivre ses études se con daires. Un ré seau ef fi cace de
re cru teurs existe dès cette époque dans tout le Royaume- Uni et en
Ir lande. Chaque se maine, plu sieurs cen taines de jeunes foot bal leurs
sont es sayées et seuls les tout meilleurs sont re te nus. Dans le
contexte d’une ri va li té exa cer bée avec Man ches ter City, les jeunes re‐
vê tant le kit Umbro, avec un maillot rouge au col en  V et un short
blanc court et serré, plus seyants que ceux de leurs ri vaux, at tirent la
sym pa thie d’un pu blic crois sant 6, conquis éga le ment par la qua li té du
jeu pra ti qué. Dans les an nées 1950, cette po li tique au da cieuse porte
ses fruits quand une équipe de jeunes joueurs ta len tueux en traî nés
par Matt Busby conquiert trois titres de cham pion. Dans un ar ticle du
24  no vembre 1951, ils sont sur nom més les «  Busby Babes  » par
Franck Ni ck lin, jour na liste au Man ches ter Eve ning News 7. Sys té ma ti‐ 
que ment re prise par la presse par la suite, cette ap pel la tion sera sup‐ 
plan tée par un nou veau sur nom à la po pu la ri té du club : les « Red De‐ 
vils » 8. Une fois ali gnés en équipe pre mière, les jeunes joueurs ne font
pas for tune en rai son du pla fon ne ment du sa laire heb do ma daire 9
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équi valent au double du re ve nu moyen d’un ou vrier 10. Les plus
connus sont as so ciés à des cam pagnes pu bli ci taires à l’image de
Roger Byrne pour les cycles Ra leigh 11.

La ca tas trophe de Mu nich et ses
len de mains vic to rieux
Le 6 fé vrier 1958, la moi tié de l’ef fec tif dis pa raît tra gi que ment dans un
ac ci dent d’avion sur ve nu à l’aé ro port de Mu nich au re tour d’un match
eu ro péen dis pu té à Bel grade. Dans les ma ga sins et aux ar rêts d’au to‐ 
bus, des Man cu niennes et Man cu niens pleurent de jeunes joueurs
issus pour la plu part de la ville 12. Les sur vi vants font l’objet d’un ex‐ 
tra or di naire élan de sym pa thie dans tout le Royaume- Uni. L’ar rière
cen tral de ve nu ca pi taine, Bill Foulkes, rap pelle que « d’un seul coup,
tout le monde vou lait venir voir jouer Man ches ter Uni ted. […] Avant
nous n’étions que des joueurs de foot ball ; en suite, les joueurs de Uni‐ 
ted étaient trai tés comme des ve dettes de l’écran et des cé lé bri‐ 
tés 13 ». La dé vo tion quasi re li gieuse de cette pé riode amène de nom‐ 
breuses per sonnes, no tam ment une gé né ra tion en tière de jeunes 14, à
sou te nir Man ches ter Uni ted. Matt Busby re bâ tit une équipe, no tam‐ 
ment grâce à la so li da ri té de clubs ri vaux qui lui prêtent ou lui trans‐ 
fèrent des joueurs. L’ex cel lence de sa ges tion spor tive al liée au ta lent
de la «  Holy Tri ni ty 15  » consti tuée par les at ta quants George  Best,
Bobby Charl ton et Denis Law mènent le club à sa pre mière vic toire en
fi nale d’une com pé ti tion eu ro péenne en  1968. Conscients de l’enjeu
de la Coupe d’Eu rope, Man ches ter Uni ted fait fi gu rer une prime de
1  000  livres 16 dans les contrats de ses joueurs. De son côté
Matt Busby est dé si gné 7  per son na li té la plus po pu laire du Royaume- 
Uni dans un son dage Gal lup en fé vrier 1969 17.

4

e

Man ches ter Uni ted ou une so cié ‐
té ano nyme (spor tive)
Le 31 oc tobre 1907, Man ches ter Uni ted était de ve nu une so cié té ano‐ 
nyme, comme la plu part des clubs an glais 18, avec les res tric tions
d’usage, les ac tions ne pou vant être cé dées qu’à des por teurs déjà ac‐ 
tion naires. De fait, leur va leur resta sur tout sym bo lique jusqu’à ce

5



« La marque du maillot ». Une histoire économique de Manchester United

Le texte seul, hors citations, est utilisable sous Licence CC BY 4.0. Les autres éléments (illustrations,
fichiers annexes importés) sont susceptibles d’être soumis à des autorisations d’usage spécifiques.

qu’un sha re hol der 19 mi no ri taire, Louis Ed wards, qui avait fait for tune
dans la fa bri ca tion de sau cisses et la bou che rie, ra chète au début des
an nées 1960 les ac tions de pe tits por teurs. Les 750 000 livres dé pen‐ 
sées par Louis  Ed wards lui per mettent alors de prendre le contrôle
de 70  % des ac tions du club et d’en de ve nir le pré sident le 10  juin
1965. À cette époque, les clubs de foot ball res tent en core dé pen dants
de mé cènes for tu nés qui les fi nancent en contre par tie du pres tige
so cial ac cor dé par la pré si dence ou l’ap par te nance au conseil d’ad mi‐ 
nis tra tion d’un grand club. Les ad mi nis tra teurs ne peuvent être ré‐ 
mu né rés pour leurs fonc tions et les di vi dendes res tent li mi tés à 5 %
de la va leur des ac tions dé te nues.

En 1970, Mar tin  Ed wards, fils de Louis, de vient ad mi nis tra teur du
club, puis pré sident à la mort de son père en 1980. Dès lors, les di vi‐ 
dendes ver sés aux ac tion naires aug mentent  : en  1980 et  1981, la fa‐ 
mille Ed wards en re tire plus de 80 000 livres 20. Au même mo ment, la
Foot ball As so cia tion au to rise les clubs à ré mu né rer les ac tions des
clubs par des di vi dendes pou vant aller jusqu’à 15 % de la va leur des
titres. Après avoir vendu l’en tre prise fa mi liale en  1980, Mar tin  Ed‐ 
wards est de ve nu le pre mier ad mi nis tra teur sa la rié d’un club en tant
que di rec teur gé né ral. En  1987, ses ac tions lui rap portent plus de
233  000  livres de di vi dendes en plus d’un sa laire de 75  000  livres.
Pour at ti rer de nou veaux ca pi taux et ac croître la va leur de ses titres,
Ed wards dé cide de faire coter Man ches ter Uni ted à la Bourse de
Londres en 1991, sous la forme d’une hol ding, Man ches ter Uni ted plc,
réunis sant trois fi liales  : Man ches ter Uni ted Mer chan di sing, Man‐ 
ches ter Uni ted Ca te ring et Man ches ter Uni ted Foot ball Club. L’émis‐ 
sion du stock de plus de 12  mil lions d’ac tions de la so cié té hol ding
s’ef fec tue au prix uni taire de 3,85  livres, va lo ri sant ainsi Man ches ter
Uni ted à en vi ron 47 mil lions de livres.

6

De gé né reuses dis tri bu tions de
di vi dendes
Une nou velle ère s’ouvre alors. Les bé né fices ne sont plus for cé ment
des ti nés à être ré in ves tis dans les sa laires, les trans ferts ou les struc‐ 
tures du club, mais peuvent être ver sés sous la forme de di vi dendes
tou jours plus gé né reux. En 1997, Man ches ter Uni ted an nonce un bé‐ 
né fice re cord de 27,6 mil lions de livres, ce qui en fait le club de foot ‐
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ball le plus pro fi table au monde. Dé si reux de réa li ser une belle plus- 
value, Mar tin  Ed wards échoue par trois fois dans ses pro jets de re‐ 
vente du club, en  1984 au ma gnat de la presse Ro bert  Max well, en
1989 à l’ex cen trique Mi chael  Knigh ton, et en 1998 au groupe News
Corp de Ru pert  Mur doch, pro prié taire du bou quet sa tel li taire de
chaînes de té lé vi sion BSkyB, dif fu seur de la Pre mier League par sa
chaîne Sky Sports.

Mais ces échecs sont vite ou bliés après la sai son spor tive ex cep tion‐ 
nelle vécue par les Red De vils en 1998-1999. Le 26 mai 1999 à Bar ce‐ 
lone, Man ches ter Uni ted rem porte face au Bayern Mu nich sa
deuxième Coupe d’Eu rope des clubs cham pions 21. Le club réa lise
alors un pre mier tri plé en rem por tant le cham pion nat, la Coupe d’An‐ 
gle terre et la Ligue des cham pions. Dif fu sée dans 200 pays et re gar‐ 
dée par 300  mil lions de té lé spec ta teurs (au Royaume- Uni, 18,8  mil‐ 
lions de per sonnes, soit un tiers de la po pu la tion du pays, as sistent à
ses der nières mi nutes), la fi nale eu ro péenne fait naître une nou velle
gé né ra tion de sup por teurs dans le monde en tier, no tam ment grâce
aux deux buts ins crits dans les ar rêts de jeu, alors que les Red De vils
étaient menés (1-0) à la fin du temps rè gle men taire. Ce deuxième
titre conti nen tal rap porte aussi 15  mil lions de livres 22 au club, per‐ 
met tant de dis tri buer une prime es ti mée à 350 000 livres pour Fer gu‐ 
son et 150 000 livres par joueur 23. Un an plus tard, la va leur du club
en Bourse at teint pour la pre mière fois la barre du mil liard de livres.
Mar tin Ed wards ven dra ses ac tions pour 93 mil lions de livres et quit‐ 
te ra la pré si dence, tout en res tant sa la rié jusqu’en 2002 24.
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Fi gure 1 : évo lu tion du chiffre d’af faires de Man ches ter Uni ted (en livre ster ling).

Le tour de passe- passe de la fa ‐
mille Gla zer
Le 23 mai 2005, l’Amé ri cain Mal colm Gla zer 25 de vient le nou vel ac‐ 
tion naire ma jo ri taire de Man ches ter Uni ted plc en ac qué rant 76,2 %
du ca pi tal du club pour 790 mil lions de livres, va lo ri sant ainsi Man‐ 
ches ter Uni ted à hau teur de 1,037 mil liard de livres 26, au prix d’em‐ 
prunts mas sifs (550 mil lions de livres) au près de fonds spé cu la tifs, à
taux d’in té rêt éle vés, ga ran tis par les ac tifs du club et des ti nés à fi‐ 
nan cer son ra chat. Il re tire en suite le club de la co ta tion au Lon don
Stock Ex change après ra chat du reste de ses ac tions. Sous la di rec‐ 
tion de la fa mille Gla zer, le chiffre d’af faires de Man ches ter Uni ted
passe de 173 mil lions de livres (exer cice 2005-2006) à 627 mil lions de
livres en 2019. En moyenne, le club en caisse 112  mil lions de livres 27

pour l'en semble des matchs à do mi cile (billet te rie + re cettes des bou‐ 
tiques du stade). La crois sance de la par tie pu re ment com mer ciale est
en core plus forte, pas sant de 55 à 279 mil lions de livres sur la même
pé riode. Les bé né fices ont per mis de ré sor ber par tiel le ment l’en det‐ 
te ment exis tant de puis  2005 et de dis tri buer des di vi dendes éle vés
aux ac tion naires, ce que Man ches ter Uni ted est le seul club de Pre‐ 
mier League à ef fec tuer ré gu liè re ment. Mais la crise sa ni taire de
2020-2021, qui a no tam ment en traî né l’an nu la tion des tour nées à

9
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l’étran ger en juillet 2021, plonge les fi nances du club dans un état cri‐ 
tique avec une perte de 115,5 mil lions de livres pour l’exer cice 2021-
2022, por tant l’en det te ment à 514,9 mil lions de livres. En tout, la pré‐ 
sence de la fa mille Gla zer à la tête de Man ches ter Uni ted a coûté plus
d’un mil liard de livres, en ad di tion nant di vi dendes (plus de 500 mil‐ 
lions de livres), in té rêts payés aux créan ciers et rem bour se ment du
ca pi tal 28. En ap pli quant le ratio de 5,7 em ployés pour dé ter mi ner le
prix de Chel sea à par tir de son chiffre d’af faires, Man ches ter Uni ted
pour rait être éva lué à en vi ron 4 mil liards de dol lars.

Man ches ter ma chine à cash glo ‐
bale
La pro mo tion de Man ches ter Uni ted à l’étran ger passe en core par des
tour nées qui ont long temps per mis de payer les sa laires de l’équipe
pen dant l’in ter sai son. Dès 1908, le club est convié à venir ren con trer
Ferencváros en Hon grie 29. Les in vi ta tions se mul ti plient après la Se‐ 
conde Guerre mon diale et offrent des com plé ments de sa laire non
dé cla rés aux joueurs. Après le titre de 1952, Man ches ter Uni ted part
pour deux mois culti ver sa po pu la ri té en Amé rique du Nord et au
Mexique et y re tourne plu sieurs an nées de suite. Ha bi tués à faire
voya ger leur équipe outre- Atlantique, les di ri geants de Man ches ter
Uni ted com prennent que la ré vo lu tion du trans port aé rien per met de
den si fier le ca len drier heb do ma daire en jouant les matchs de Coupe
d’Eu rope en noc turne en mi lieu de se maine et sou vent té lé vi sés. Le
17  oc tobre 1956, Man ches ter Uni ted re çoit le Bo rus sia Dort mund à
Maine Road, le stade de Man ches ter City, de vant 75 568 spec ta teurs,
20 000 de plus que pour le match de cham pion nat du sa me di pré cé‐ 
dent 30. En avril  1957, Man ches ter Uni ted ac cueille le Real Ma drid à
Old Traf ford, équi pé dé sor mais d’un éclai rage noc turne, pour la
demi- finale de la Coupe d’Eu rope.

10

La té lé vi sion n’est pas im mé dia te ment d’un grand rap port. Pour
l’émis sion culte Match of the Day (1965), la BBC paye 5 000 livres re‐ 
dis tri buées à parts égales entre les 92 clubs des quatre di vi sions pro‐ 
fes sion nelles par la Foot ball League, soit 54,34  livres cha cun. Tou te‐ 
fois, à par tir de 1992, avec la créa tion de la Pre mier League et des
chaînes par sa tel lite BSkyB, les droits de re trans mis sion ex plosent.
Ru pert Mur doch (BSkyB) offre 304 mil lions de livres pour quatre sai ‐
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sons. Avec l’ap pa ri tion en 2013 de nou veaux ac teurs comme BT (ex- 
British Te le com), les droits peuvent être par ta gés et mul ti pliés.
Entre 2016 et 2019, Sky 31 paie 4,1 mil liards de livres pour quatre sai‐ 
sons de Pre mier League et 960 mil lions pour BT, pour l’ex clu si vi té de
la Cham pions League. À ces sommes déjà très éle vées, s’ajoutent les
droits de re trans mis sion de la Foot ball As so cia tion chal lenge Cup et
de la Coupe de la Ligue qui font l’objet de contrats dis tincts, ainsi que
les droits de re trans mis sion à l’étran ger. Au jourd’hui, 50 % des droits
de re trans mis sion de la Pre mier League sont ré par tis à parts égales
entre les 20 clubs par ti ci pants, qui touchent donc cha cun 2,5 % de la
somme à ré par tir. 25 % des droits sont di vi sés en fonc tion du nombre
de matches re trans mis et 25 % en fonc tion des ré sul tats. Man ches ter
Uni ted a plei ne ment bé né fi cié de cette nou velle source de re ve nus.

Le club crée aussi ses propres mé dias. Ainsi, il sera le pre mier à créer
son propre ma ga zine men suel en 1992. C’est un suc cès dès ses pre‐ 
mières pa ru tions avec des ventes dé pas sant 80  000 exem plaires à
chaque pa ru tion. Des édi tions étran gères sont li cen ciées à des édi‐ 
teurs, no tam ment en Thaï lande. Le ma ga zine sera vendu en 1996 avec
la so cié té de pro duc tion de vi déo grammes pour 6 mil lions de livres,
tout en en cais sant une re de vance an nuelle de 3,5  mil lions de livres
pen dant les 10 an nées à venir. Mars 1994 verra l’ar ri vée sur les ondes
de Man ches ter Uni ted Radio, bien tôt sui vie (août 1998) par MUTV dif‐ 
fu sée sur le câble et le sa tel lite 32.

12

Pas de Brexit pour le foot ball
L’aug men ta tion ex po nen tielle des droits de re trans mis sion pro fite
aux ac tion naires, mais aussi aux joueurs et à leurs agents. Dès la sai‐ 
son 1996-1997, leurs sa laires s’élèvent à 213 mil lions de livres 33. Leur
crois sance s’ex plique par la concur rence entre clubs an glais d’une
part, entre eux et leurs ho mo logues étran gers d’autre part. L’arrêt
Bos man est entré en vi gueur en 1995 et le nombre de joueurs étran‐ 
gers pos ses seurs d’un pas se port com mu nau taire n’est plus li mi té
dans l’Union eu ro péenne. Pour Man ches ter Uni ted, il faut ajou ter les
sommes payées par les dif fu seurs de la Ligue des cham pions et re dis‐ 
tri buées par l’UEFA selon un sys tème te nant compte des ré sul tats
spor tifs et des droits payés par les chaînes du ter ri toire du club.
En 1998, le co mi té exé cu tif de l’UEFA adopte une nou velle for mule de
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l’épreuve 34. Les clubs ob tiennent l’aug men ta tion du nombre de qua li‐ 
fiés pour le pre mier tour, qui passe de 24 à 32 équipes, et une dis tri‐ 
bu tion plus avan ta geuse des re cettes de l’épreuve. Sur tout, les prin ci‐ 
paux pays, dont l’An gle terre, ob tiennent la qua li fi ca tion au to ma tique
des deux pre miers de leur cham pion nat, le sui vant (ou les deux sui‐ 
vants pour les trois pays dis po sant du meilleur in dice UEFA) pou vant
les re joindre en par ti ci pant au der nier tour pré li mi naire de l’épreuve.
La part ré ser vée aux clubs aug mente de 330 % (365 mil lions de livres
contre 85  mil lions en 1998-1999) 35 et la pro ba bi li té de se qua li fier
chaque année croît ex po nen tiel le ment pour les meilleurs clubs des
grands pays, dont Man ches ter Uni ted. En 2016, les quatre pays les
mieux clas sés à l’in dice UEFA, dont l’An gle terre, ob tiennent de pou‐ 
voir en ga ger quatre clubs cha cun, ren dant la qua li fi ca tion de Man‐ 
ches ter Uni ted sys té ma tique pen dant de longues an nées 36. Sa très
forte pro ba bi li té per met au club d’in ves tir dans des trans ferts oné‐ 
reux don nant lieu à des contrats de longue durée sur des bases sa la‐ 
riales éle vées, d’une part, et ainsi de conser ver une équipe suf fi sam‐ 
ment com pé ti tive pour ga ran tir une place qua li fi ca tive pour l’édi tion
sui vante, d’autre part. La struc ture fi nan cière du club est assez forte
pour sup por ter une sai son de non- qualification, mais au- delà, le mo‐ 
dèle est me na cé.

La marque Man ches ter Uni ted
Jusqu’à la créa tion de la Pre mier League en 1992, les re cettes au gui‐ 
chet re pré sentent l’es sen tiel du chiffre d’af faires des clubs. Elles
étaient par ta gées entre les deux clubs avec un pré lè ve ment de 4  %
re dis tri bué éga le ment entre tous les clubs à la fin du cham pion nat.
Dis po ser d’un stade de grande ca pa ci té était donc d’au tant plus im‐ 
por tant, sur tout s’il était situé dans une ville très peu plée. De puis fé‐ 
vrier 1910, Man ches ter Uni ted a joué dans son stade ac tuel d’Old Traf‐ 
ford qui ac cueillit déjà 50  000 spec ta teurs pour le match inau gu ral
contre l’éter nel rival Li ver pool. Sa ca pa ci té est por tée à 77 000 spec‐ 
ta teurs avant qu’un bom bar de ment al le mand ne le rende in uti li sable
jusqu’en 1949. À par tir de mars  1957, Old  Traf ford dis pose d’un sys‐ 
tème d’éclai rage sus cep tible d’or ga ni ser des matches en noc turne,
mais les amé na ge ments ap por tés au stade après la Se conde Guerre
mon diale avaient ré duit sa ca pa ci té à en vi ron 60 000 places. Lors de
l’Euro 1996, l’in ter dic tion du pla ce ment de bout li mite en core ce
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nombre à 44  000 sièges, avant que deux ex ten sions ne per mettent
d’at teindre d’abord 68  000, puis 74  310 spec ta teurs en 2006 37. Dès
1958, en rai son de la po pu la ri té de l’équipe et de la ca pa ci té de son
stade, le bé né fice de Man ches ter Uni ted at teint le chiffre jusqu’alors
in éga lé de 100  000  livres. Les tra vaux d’agran dis se ment d’une tri‐ 
bune 38 per mettent à Old Traf ford d’ac cueillir trois matches du pre‐ 
mier tour de la phase fi nale de la Coupe du monde en 1966. À cette
oc ca sion, les pre mières loges sont inau gu rées, créant une nou velle
ca té go rie de billet te rie très lu cra tive, in cluant des pres ta tions de ser‐ 
vice sup plé men taires. En 1981, est adop tée une im por tante ré forme
ins pi rée des com pé ti tions eu ro péennes : chaque club conserve l’in té‐ 
gra li té de sa re cette aux gui chets. La de mande dé pas sant lar ge ment
l’offre, les prix des billets aug mentent ré gu liè re ment comme dans
tout mo no pole, sur tout après la pu bli ca tion du se cond rap port Tay lor
(jan vier  1990) sui vant les tra gé dies du Hey sel (1985) et de Hil ls bo‐ 
rough (1989) im po sant que toutes les tri bunes des stades des deux
pre mières di vi sions soient équi pées de places as sises. Entre  1988
et  1993, le prix moyen des billets à Old  Traf ford triple avant d’aug‐ 
men ter de 60 % entre 1993 et 1994 39. En outre, le stade étant la pro‐ 
prié té du club, il est libre d’y or ga ni ser toutes sortes d’évé ne ments
qui lui per mettent d’aug men ter ses re cettes, comme des concerts ou
des ma riages. Il pos sède aussi un musée, ou vert en  1986 et ré no vé
en 1998. Chaque année il at tire 200 000 vi si teurs et rap porte 1,3 mil‐ 
lion de livres au club 40.

De l’épi ce rie de quar tier à l’hy ‐
per mar ché connec té
À son ar ri vée à Man ches ter Uni ted en 1992 comme di rec teur du mar‐ 
ke ting, Ed ward Freed man réa lise qu’il existe une clien tèle po ten tielle
im por tante qui n’avait ja mais été dé mar chée. Selon Freed man, les an‐ 
ciens di ri geants ne sa vaient pas que Man ches ter Uni ted était une
marque. Pre mière ma ni fes ta tion de cette «  igno rance  », la fai blesse
de la com mer cia li sa tion de pro duits dé ri vés. À son ou ver ture en 1967,
la Red De vils Sou ve nir Shop n’était qu’une pe tite échoppe si tuée le
long d’un mur d’Old Traf ford 41. En 1990, elle n’oc cu pait tou jours que
1 000 m². La gamme de pro duits était vieillis sante et de qua li té mé‐ 
diocre. Un trop grand nombre de li cences avait été ac cor dé à des so ‐
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Fi gure 2 : le mé gas tore de Man ches ter Uni ted à Old Traf ford.

Cré dit : iStock par Getty Image.

cié tés ex té rieures au club qui se conten taient de payer une re de‐ 
vance pro por tion nelle au chiffre d’af faires réa li sé. La ré vo lu tion du
« mé gas tore » est opé rée en dé cembre 1994. Tout d’abord concé dé à
l’équi pe men tier Nike contre ver se ment d’une re de vance as sise sur
son chiffre d’af faires, la ges tion du point de vente re vient au club en
juillet 2015.

Pro gres si ve ment, la gamme de pro duits pro po sés aux sup por teurs
s’étend des ob jets tra di tion nels (cas quettes, écharpes, pro grammes) à
toutes sortes d’ar ticles y com pris les ser vices fi nan ciers (carte de cré‐ 
dit co- brandée, cré dit im mo bi lier, as su rances…). L’ar ri vée d’Éric Can‐ 
to na en no vembre 1992 dé clenche un mou ve ment com mer cial d’une
am pleur ex cep tion nelle. Le Fran çais conduit Man ches ter Uni ted à
son pre mier titre de cham pion de puis 26 ans. Son cha risme, son ta‐ 
lent et son jeu spec ta cu laire en font la grande ve dette du club. L’équi‐ 
pe men tier Nike et Ed ward Freed man ex ploitent ce sou dain excès de
cé lé bri té et la par ti ci pa tion à la Cham pions League sur les mar chés
d’Asie et d’Eu rope du Nord.

16

David Beck ham, une marque se ‐
con daire puis concur rente
Comme toute marque om brelle, Man ches ter Uni ted est un vi vier de
marques se con daires qui pros pèrent sous cou vert de la marque prin‐ 
ci pale. Les joueurs po pu laires et for te ment iden ti fiés au club en font
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par tie. Si Éric Can to na fut plus uti li sa teur qu’or ga ni sa teur de ce phé‐ 
no mène, c’est son suc ces seur sous le maillot n° 7 qui en sera le vec‐ 
teur prin ci pal. David Beck ham n’au rait sans doute pas connu une telle
no to rié té du seul fait de ses seuls dons spor tifs. Sa ren contre avec la
chan teuse Vic to ria Adams en 1997 à Old Traf ford lance sa sur mé dia ti‐ 
sa tion, scel lant l’al liance des mondes de la mu sique et du foot ball. Il
trans cende ainsi les cli vages tra di tion nels et de vient une icône du
sport et hors du sport. La nais sance de ses deux pre miers en fants et
son ma riage en juillet 1999 sont des évé ne ments qui dé passent le seul
cadre de sa cé lé bri té pro fes sion nelle. Les contrats au to ri sant Marks &
Spen cer, Pepsi, Adi das, Vo da fone et les lu nettes de so leil Po lice à uti‐ 
li ser l’image de David Beck ham lui rap portent plus de 10 mil lions de
livres par an. 120 000 42 sites In ter net lui sont consa crés. Tou te fois,
loin de s’en ri chir mu tuel le ment, les marques Man ches ter Uni ted et
David Beck ham tendent à de ve nir concur rentes d’au tant qu’un conflit
d’in té rêts entre leurs équi pe men tiers res pec tifs (Nike et Adi das) les
op pose. L’échéance du contrat de Beck ham en 2005 consti tue un élé‐ 
ment ac ti vant le trans fert du joueur au Real Ma drid dès 2003. En
effet, tout re nou vel le ment au rait pro ba ble ment été ac com pa gné de
sur en chères de clubs concur rents et d’une aug men ta tion de sa laire
in sup por table pour Man ches ter Uni ted.

La marque du maillot
Après les dou blés championnat- coupe de 1994 et 1996 et quatre titres
de cham pion en 5 ans 43, le titre d’équi pe men tier of fi ciel de Man ches‐ 
ter Uni ted de vient très re cher ché. Le prix payé par Adi das en  1987
pour re nou ve ler son contrat de ve nait dé ri soire avec 1,75  mil lion de
livres et un in té res se ment au chiffre d’af faires réa li sé. En 1992, Umbro
avait sup plan té l’en tre prise al le mande pour un contrat de quatre ans.
Mais, en tre temps, la marque Man ches ter Uni ted est de ve nue ico‐ 
nique. Le contrat est re né go cié en 1996 pour six an nées sup plé men‐ 
taires à un mon tant an nuel es ti mé entre 10 et 15 mil lions de livres qui
te nait compte de l’at trac ti vi té nou velle du club. À l’ex pi ra tion du
contrat en 2002, Nike l’em porte pour 13 ans et 302,9 mil lions de livres
et un in té res se ment aux ventes, ce qui consti tuait un re cord mon dial.
Le groupe amé ri cain ac corde une telle va leur à cet ac cord qu’une fi‐ 
liale est spé cia le ment créée pour gérer les re la tions avec le club,
d’au tant que Nike a ac quis les droits ex clu sifs de la marque Man ches ‐
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ter Uni ted. Ce pen dant, en juillet  2014, un an avant l’ex pi ra tion du
contrat, Nike an nonce qu’il n’en de man de ra pas le re nou vel le ment 44.
De ve nus or di naires, les ré sul tats spor tifs du club ne jus ti fient plus de
conti nuer une re la tion dis pen dieuse. Adi das re prend sa place pour un
contrat de 10 ans cou rant jusqu’en 2025 avec un mi ni mum ga ran ti de
75 mil lions de livres par sai son.

Mais le maillot est aussi une sur face pu bli ci taire de puis 1982. Un pre‐ 
mier contrat est signé entre Man ches ter Uni ted et la so cié té ja po‐ 
naise Sharp Elec tro nics pour 3  ans et un mon tant total de
350 000 livres 45. En 2000, pour 30 mil lions de livres sur quatre ans,
l’opé ra teur de té lé pho nie mo bile Vo da fone rem place Sharp. Le
contrat est re nou ve lé pour quatre ans et 36 mil lions de livres. Pré fé‐ 
rant de ve nir spon sor de la Cham pions League, Vo da fone est rem pla cé
par l’as su reur amé ri cain AIG qui signe le contrat le plus lu cra tif de ce
type, of frant 56,5 mil lions de livres à Man ches ter Uni ted (2006-2010).
Les dif fi cul tés fi nan cières ren con trées par AIG l’amènent à céder la
place au ré as su reur amé ri cain Aon qui porte la somme ver sée à en vi‐ 
ron 80 mil lions de livres sur quatre ans (2010-2014). Ge ne ral Mo tors
ap pose en suite la marque Che vro let sur le maillot des Red De vils pen‐ 
dant sept ans (2014-2021) pour 560 mil lions de dol lars. De puis 2021,
c’est le concep teur de lo gi ciels Team Vie wer qui l’a rem pla cé pour
cinq ans et 235  mil lions de livres. Pour la pre mière fois, le contrat
publicité- maillots de Man ches ter Uni ted est moins lu cra tif que le
pré cé dent, le club payant ainsi l’ab sence de titre ma jeur et de par ti ci‐ 
pa tion à la Ligue des cham pions des an nées pré cé dentes. Des four‐ 
nis seurs « of fi ciels » ap pa raissent et ré mu nèrent le club pour l’uti li sa‐ 
tion de son image. En 2011, le trans por teur DHL sera d’abord le pre‐ 
mier par te naire à fi gu rer sur les te nues d’en traî ne ment avant de res‐ 
ter uni que ment le four nis seur lo gis tique of fi ciel du club. Man ches ter
Uni ted pousse même le raf fi ne ment jusqu’à sec to ri ser géo gra phi que‐ 
ment ces ac cords (bière of fi cielle en Chine…).
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Fi gure 3 : Nor man Whi te side por tant le maillot flo qué au nom de la marque

SHARP.

Cré dit : FFF.

Conclu sion : l’ar gent plus que le
foot ball ou la ran çon de la gloire
Au mi lieu des an nées  1990, la po pu la ri té du club dé cline en An gle‐ 
terre. Il est ac cu sé de se cou per de sa base de sup por teurs et d’avoir
vendu son âme aux mar chands du temple, no tam ment avec l’ar ri vée
d’un pu blic nou veau, n’ha bi tant pas le Grea ter Man ches ter. Prêts à
payer cher leurs places au stade, Lon do niens (Red Co ck neys), Écos‐ 
sais, Ir lan dais, Scan di naves puis Asia tiques rem plissent une part
crois sante des tri bunes d’Old Traf ford au dé tri ment de sup por teurs
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1  Le 29 mai 1968 à Wem bley, contre Ben fi ca (4-1).

2  « Les diables rouges ».

3  Au jourd’hui, Man ches ter Uni ted an nonce pos sé der un mil liard de sup por‐ 
teurs à tra vers le monde (Sa muel Agini, « Talk of £7bn Sale for Man ches ter
Uni ted Has Bid ders Crun ching the Num bers  », Fi nan cial Times, 26 no‐ 
vembre 2022).

4  Cor res pon dant à en vi ron 1 345 000 livres selon le cal cu la teur d’in fla tion
de la Banque d’An gle terre (https://www.ban ko fen gland.co.uk/monetary- po
licy/in fla tion/inflation- calculator) ou 1  540  000 euros selon le conver tis‐ 
seur Oanda (https://www.oanda.com/currency- converter/fr).

5  Man ches ter Ca tho lic Sport man’s Club.

6  Le 8 jan vier 1948, Man ches ter Uni ted re çoit Ar se nal à Maine Road de vant
81 692 spec ta teurs, deuxième af fluence de tous les temps pour un match de
cham pion nat d’An gle terre. Cf. Eamon Dun phy, A Strange Kind of Glory – Sir
Matt Busby & Man ches ter Uni ted, Londres, William Hei ne mann, 1991, p. 130.

7  Jeff Connor, The Lost Babes – Man ches ter Uni ted and the For got ten Vic tims
of Mu nich, Londres, Har per Sport, 2006, p. 34. L’al li té ra tion évoque aussi le

lo caux his to riques n’ar ri vant pas à suivre la spi rale as cen dante du prix
des billets et des abon ne ments.

Pré cur seur dans de nom breux do maines, Man ches ter Uni ted a in ven‐ 
té le concept du club de foot ball mon dia li sé et servi de mo dèle à tous
ses concur rents. Plu tôt que d’in vo quer une stra té gie dé li bé rée, on re‐ 
con naî tra que l’in tui tion et le sens des af faires de nom breux ac teurs
ont per mis d’as sem bler un puzzle ma gique où chaque élé ment contri‐ 
buait à l’en semble. Si au jourd’hui, le club man cu nien ne do mine plus
l’éco no mie du foot ball, il reste un membre émi nent de la Pre mier
League et un concur rent à la vic toire fi nale dans toutes les com pé ti‐ 
tions où il est en ga gé. Man ches ter Uni ted a connu des heures bien
plus sombres, crai gnant de dis pa raître dans les an nées  1930 ou de
des cendre en deuxième di vi sion lors de la sai son 1974-1975. Mais au‐ 
jourd’hui l’éco no mie du foot ball ga ran tit des fi lets de sé cu ri té à ses
membres les plus émi nents pour qu’ils conti nuent à do mi ner les com‐ 
pé ti tions en Eu rope, mal gré la concur rence de nou veaux en trants à
ce ni veau 46.
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pre mier match en équipe pre mière de Ja ckie Blan ch flo wer et Roger Byrne,
tous deux âgés de 18 ans.

8  Eamon Dun phy, A Strange Kind of Glory […], op. cit., p. 203.

9  Pen dant la sai son, 4 livres entre 1901 et 1920, 9 livres entre 1920 et 1924, 8
livres jusqu’en 1947, 12 livres (1947-1951), 14 livres (1951-1953), 15 livres (1953-
1957), et enfin 20 livres entre 1958 et le dé pla fon ne ment en 1961 (Phil Shaw,
Fifty- five Years to the Day: £20 Maxi mum Wage Cap Abo li shed by Foot ball
League Clubs (https://www.efl.com/news/2016/ja nua ry/fifty- five-years-to
-the-day-20- maximum-wage-cap-abolished-by-football-league-clubs/),
té lé char gé le 8 no vembre 2022).

10  Eamon Dun phy, A Strange Kind of Glory […], op. cit., p. 210.

11  Jeff Connor, The Lost Babes […], op. cit., p. 58-59.

12  Colin Shind ler, Man ches ter Uni ted Rui ned My Life, Londres, Head line,
1998, p. 21.

13  Ken Fer ris, Man ches ter Uni ted in Eu rope, Édim bourg, Mains tream Sport,
2004, p. 23.

14  Craig Mc Gill, Foot ball Inc., How Soc cer Fans are Lo sing the Game, Londres,
Vi sion Pa per backs, 2001, p. 10.

15  « La Sainte Tri ni té ».

16  En vi ron 14 000 livres selon le cal cu la teur d’in fla tion de la Banque d’An‐ 
gle terre.

17  Eamon Dun phy, A Strange Kind of Glory […], op. cit., p. 4.

18  Source : https://uk.glo bal da ta base.com/com pa ny/manchester- united-f
ootball-club-limited. Consul té le 21 fé vrier 2023.

19  « Ac tion naire ».

20  David Conn, The Foot ball Bu si ness – Fair Game in the 90’s?, Édim bourg,
Mains tream Pu bli shing, 1997, p. 36.

21  Dé nom mée Ligue des cham pions de l’UEFA à par tir de 1992.

22  In cluant les droits de re trans mis sion té lé vi sée, les primes ver sées par
l’UEFA et les re cettes du jour du match (billet te rie et re cettes com mer‐ 
ciales).

23  Ken Fer ris, Man ches ter Uni ted in Eu rope, op. cit., p. 409.

24  David Conn, Ri cher Than God - Man ches ter City, Mo dern Foot ball and
Gro wing Up, Londres, Quer cus, 2013, p. 182.

https://www.efl.com/news/2016/january/fifty-five-years-to-the-day-20-maximum-wage-cap-abolished-by-football-league-clubs/
https://uk.globaldatabase.com/company/manchester-united-football-club-limited
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25  Dé cé dé en 2014.

26  Soit en vi ron 1,509 mil liard d’euros au cours du jour. Source : https://ww
w.oanda.com/eu-fr/

27  Sa muel Agini, «  Boeh ly and Clear lake Bet on a Boo ming Pre mier
League », Fi nan cial Times, 1  sep tembre 2022.

28  Ben Rum sby, «  Man ches ter Uni ted’s Fi nances Ex plai ned: How Has the
Gla zer Ow ner ship Af fec ted the Club? », The Te le graph, 6 mai 2021.

29  John White, The Of fi cial Man ches ter Uni ted Mis cel la ny, op. cit., p. 27.

30  Eamon Dun phy, A Strange Kind of Glory […], op. cit., p. 209.

31  Sky.

32  John White, The Of fi cial Man ches ter Uni ted Mis cel la ny, op.  cit., p.  152-
153;

33  Es ti ma tion de De loitte & Touche citée par David Conn, The Foot ball Bu‐ 
si ness, op. cit., p. 226.

34  Laurent Wet zel, « Une nou velle ère », L’Équipe, 11 dé cembre 1998.

35  Mat thew Gar ra han, « Re de fi ning Foot ball’s Rules », Fi nan cial Times, 28
dé cembre 2000.

36  Entre 1997 et 2014, Man ches ter Uni ted par ti cipe chaque année à la Ligue
des cham pions.

37  Source  : https://www.pre mier league.com/clubs/12/Manchester- Unite
d/sta dium (consul té le 5 no vembre 2022).

38  Uni ted Road Stand.

39  David Conn, The Foot ball Bu si ness, op. cit., p. 43.

40  Jeff Connor, The Lost Babes […], op. cit., p. 210.

41  Concé dée à Sir Matt Busby en 1967 pour 21 ans contre un droit d’en trée
de 2 000 livres et un loyer heb do ma daire sym bo lique de 5 livres. Cf. Eamon
Dun phy, Eamon Dun phy, A Strange Kind of Glory […], op.  cit., p. 323. Deux
ans avant la fin du bail, Man ches ter Uni ted versa une in dem ni té d’évic tion
de 200  000 livres à Busby. Cf. Pa trick Bar clay, Sir Matt Busby – The Man
Who Made a Foot ball Club, Londres, Ebury Press, 2017, p. 340.

42  En jan vier 2002.

43  En 1992-1993, 1993-1994, 1995-1996 et 1996-1997.
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44  Jamie Jack son, « Nike Will Not Renew Kit Deal With Man ches ter Uni ted
After Next Sea son », The Guar dian, 8 juillet 2014.

45  John White, The Of fi cial Man ches ter Uni ted Mis cel la ny, op. cit., p. 134.

46  Voir l’ar ticle de Luc Ar ron del et Ri chard Du hau tois, «“Foot ball Is Not a
Big Bu si ness But Is Doing Well” ou la trans for ma tion du mo dèle éco no mique
du foot ball an glais ».

Français
Même en n’étant plus le club de foot ball le plus riche au monde, Man ches ter
Uni ted reste une place forte du foot ball. Le dé ve lop pe ment mon dial de la
marque Man ches ter Uni ted a re po sé sur un nou veau mo dèle éco no mique
né au début des an nées 1990 en s’ap puyant sur la créa tion de la Pre mier
League et sa dif fu sion mas sive à la té lé vi sion, no tam ment sur des chaînes à
péage. Pro prié taire du plus grand stade an glais, les re cettes au gui chet res‐ 
tent un point fort de son offre com mer ciale. Grâce à des contrats at tei gnant
des mon tants re cords avec ses équi pe men tiers suc ces sifs et ses sponsors- 
maillots, Man ches ter Uni ted est de ve nu le club le plus po pu laire du monde
et a dé ga gé des bé né fices mal gré le paie ment de di vi dendes gé né reux et de
sa laires éle vés à des joueurs re cru tés à prix d’or.

English
Even if Manchester United is no longer the richest foot ball club in the
world, it is still a soc cer strong hold. Cre ated dur ing the 1990s, its new eco‐ 
nomic pat tern caused a de vel op ment of the global brand Manchester
United. It also re lied on the cre ation of the Premier League and its huge
pay- TV in come. Being the owner of the largest Eng lish sta dium brought a
high turnover based on match- day hos pit al ity. Con tracts with kit sup pli ers
and spon sors made the club world wide pop u lar. In spite of high trans fer
fees, wages and di vidends, it drew profits.

Mots-clés
Manchester United, football anglais, Premier League, mondialisation, fidélité
à la marque

Keywords
Manchester United, English football, Premier League, globalisation, brand
loyalty
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